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j'arrêterai. Je connais bien Chartres pour l'avoir visité soi-
gueusement dans mon dernier voyage. Ce qui m'attire là
aujourd'hui ce n'est donc pas la cathédrale, c'est mon bon ami
M. Bellenoue, je lui dois cette visite ; car il m'a été trop
agréable et utile à Rome. Sans son secours, je n'aurais jamais
pu mettre au jour ces six mémoires en aussi peu de temps.

Je suis à Chartres. Je descendis à l'hôtel du duc de Char-
tres, et dînai, puis partis à la recherche de M. Bellenone ; me
trompant de couvent, j'allai frapper au Sacré-Coeur, on me
renvoie à Bonsecours. Il n'y était pas, dinant chez les Visi-
tandines. Une soeur vint m'y conduire. Le diner se prenait
chez le chapelain. Enfin je tombai en plein fricot. Il y avait
sept prêtres dont deux grands vicairés. Après diner M. Bel-
lenoue me conduisit chez Mgr Lagrange qui me fut très aima-
ble, me garda longtemps, jasa amicablement. Puis, sous la
conduite de M. Bellenoue qui la connaissait très bien, je visitai
la cathédrale, qui est si belle. Chose singulière, peu s'en est
fallu que je ne me sois rencontré ici avec Mgr Labelle, qui a
passé à Chartres la journée d'hier.

Je vois que cela fait plaisir à M. Bellenoue de venir passer
trois à quatre jours à Paris. Je l'amène avec moi. 11 a bien
gagné cela, m'ayant soulagé si efficacement à Romie.

A 8 heures entrée triimphante au Retino. Je trouve ici
une nombreuse correspondance, an miilieu de la quelle vos
lettres du 29 juin, 3, 6 et 9 juillet. Celle du 29 juin a été se
promener à Rome et est revenue ici. Je répondrai demain pn
après demain. Je vous enyoie sous ce pli deux lettres. N'allez
pas vous effrayer du mot 'revenb à ilfontrdal, il vient d'une
histoire mal cbmprise. Quand-je quittai la via Bilazzo, la su-
périeure me demaiida : quand noùs i.everrons-nous ? Je lui
répondis en riant : ' l'hiver prochain, e et voilà.

Mgr Labelle est entré à 9 heures et il m'a fait veiller jusqu'à
ninuit. Je vais passer trois jours à Paris. Lundi j'irai voir

M. Rameau à 20 ou 25 lieues d'ici. Jeudi ou vendredi proQ
chàinje hie réndrai au Havre, et samedi à 9 heures du matin,
je lèverai l'ancre et enflerai mes S'oiles þoùr aller voir la plus
belle des paroisses et la meilleure des mères
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